
l OPÉRATION DE BAGHLIA

L’un des terroristes abattus était
«émir» de seriate et fils de terroriste
Les fellahs, particulièrement les vignerons de la plaine de
Sidi-Daoud-Baghlia, dans le bassin du Bas-Sebaou, sont

satisfaits. Ils nous l’ont confié. PAGE 5
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l GENDARMERIE

l CONTRIBUTION

Islamisme et bennabisme
Par Nour-Eddine Boukrouh (P. 8 et 9)

Le Bonjour du «Soir»

Il est indéniable que l’arrivée de la 3G a
totalement bousculé nos habitudes de
consommer de l’internet. D’une minorité
marginalisée et mise hors champ par des
débits tortueux, la masse connectée est
passée à 13 millions en moins de deux
années. La forte présence des réseaux
sociaux en fait une force qui peut peser lourd
dans la vie sociale et politique.
D’ailleurs, et avec le recul, c’est à se
demander si la proximité du sale «printemps
arabe» n’a pas pesé dans la décision des
autorités de retarder l’introduction de cette
fameuse 3G ! On a vu que, dans des pays

pourtant moins branchés, Facebook a joué le
rôle des agitateurs révolutionnaires d’antan.
Mais, aujourd’hui que les Algériens voient
les résultats de ces révolutions
préfabriquées dans les laboratoires de la
manipulation sioniste, ils savent que ni la 3G,
ni la 4G, ni aucune force au monde ne les
poussera à détruire leur pays. Seul le
pouvoir est en mesure de réaliser cette
mission impossible s’il tarde à éjecter ceux
qui le ternissent de jour en jour et farfouillent
trop dans les poches de la République.

farahmadaure@gmail.com
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L’opposition, celle  siégeant à l’APN, crie, une fois
de plus, au piétinement du règlement intérieur de
la Chambre basse du Par lement, avec, notamment,

aff irme-t-el le, «le passage outre le  quorum des députés
présents rarement atteint».

APN

L’opposition
crie au

scandale 

De nouvelles données enregistrées dans ce qu’il est
convenu d’appeler «l’affaire» des changements opérés par

le Président Bouteflika dans des institutions sensibles
pourraient éclairer davantage sur la véritable raison de
certains départs.  Ainsi, a-t-on appris, une perquisition a
été opérée lundi au domicile de l’ancien inspecteur

général du Commandement de la Gendarmerie nationale,
le général Abdelaziz Chater, relevé de ses fonctions en
juillet dernier, ce qui laisse ainsi entendre que la décision

de le remplacer ne  serait pas uniquement liée à un
besoin de renouvellement ou rajeunissement de ce corps.

Hauts cadres
sous pression
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